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GRANDE-BRETAGNE

PRESIDENCE DE LA SOCIETE

La mort de Lord Wantage' avait laisse vacantla placedepresident
de la Societe anglaise de secours aux militaires blesses et malades.
Lord Rothschild, qui etait membre du Conseil depuis 1870, a 6t6
appele a l'unanimite a revetir ces fonctions.

LORD WANTAGE

(Necrologie).

Nous avons annonce dans notre precedent Bulletin1 la mort du
president de la SocieHe anglaise de secours aux malades et blesses
en cas de guerre (Croix-Rouge anglaise). Sur notre demande, la
Societe a bien voulu nous commmiiquer sur son compte les details
biographiques suivants:

Robert-James Loyd-Lindsay, baron Wantage, avait fait la guerre
de Grimee et s'y 6tait acquis une grande reputation de bravoure ;
aux bataille d'Almas et d'Inkermann il gagna la croix Victoria.
Des le d6but de sa carriere militaire, il se fit connaitre e'galement
par ses efforts en faveur des soldats anglais en general, et plus
particulierement par sa profonde sympathie pour les malades et
les blesses des champs de bataille.

Des 1870 il s'occupa en Angleterre de Foeuvre de la Croix-Rouge,
prit la haute main dans la fondation et l'organisation de la Society
anglaise, laquelle, sous sa direction et celle de ses collegues, est
depuis genereusement intervenue dans toutes les guerres, pour
soulager les blesses et les malades.

Au debut de la guerre franco-allemande, le public anglais, sur
les sollicitations et les efforts de Lord Wantage, souscrivit une

1 Voy. p. 166.
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somme de £ 300,000, qui permit d'envoyer d'importants secours
sur les champs de bataille. Non content de fonctionner comme
president de la Societe, Lord Wantage visita personnellement lo
theatre des operations et versa de sa poche une contribution de
£ 40,000, en faveur des blesses francaisaussibien qu'allemands qni
se trouvaient a Paris et a Versailles. Le roi de Prusse lui accorda
la permission d'entrer dans Paris le 11 octobre 1870, etson action
charitable en faveur des victimes en devint plus efficace encore.
Le roi lui exprima personnellement sa reconnaissance pour son
magnifique don, fait prScisement a une epoque ou les ressources
et les soins faisaient defaut.

De meme, pendant la guerre turco-serbe en 1876, il surveillalui-
meme les operations de la Societe sur le theatre de la guerre, eta-
blissant des hopitaux et les pourvoyant de materiel.

La sage administration des finances de la Societe en temps de paix
lui permettait ainsi de consacrer d'importantes sommes a r6aliser
le but social en temps de guerre. Cette ligne de conduite, bien
que n'etant pas en harmonie avec celle que suivaient les
societes du continent, rendit inutile tout appel au public jusqu'a
la guerre du Transvaal.

L'ceuvre de !a Societe au sud de l'Afrique n'est pas encore ter-
minee et un compte rendu complet ne peut pas encore en etre
donne. Jusqu'ici une somme de^B 180,000 (4,500,000francs) aete
recoltee et presque entierement depensee a affreter un navire
hdpital, a organiser et a entretenir un train hopital, a equiper des
diaconesses (nurses) et des brancardiers, enfin a distribuer libe>ale-
ment des vetements et des cordiaux aux malades et aux blesses.

Lord Wantage fut appelS e'galement a la presidence du Comite
central anglais, lors de la fondation de ce Comite, cree' peu de
temps avant l'ouverture des hostilites sud-africaines ', en vue
d'organiser et de centraliser toute l'assistance volontaire.

La direction de la Societe anglaise faisait reposer sur Lord Wan-
tage une lourde responsabilite, et malgre sa sante ebranle'e, il con-
tinua a se depenser pour elle jusqu'a la veille de sa mort.

La perte que celle-ci fait en lui est considerable, son talent
d'organisation et son enthousiasme genereux pour la cause qu'elle

1 Voy. T XXXI, p. 20.
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soutientlui manquerontcruellement. Puisse cependant son labeur
de plus de trente annees lui survivre et la Societe continuer a
jouir de la prosperite qu'il a su lui donner.

MECKLEMBOURG

LA SOCIETE MECKLEMBOURGEOISE DE 1898 A 1 9 0 0

La Societe mecklembourgeoise, qui ne publie, comme on sait,
que tous les deux ans un rapport sur son activite, ne tient que tous
les trois ans son assemblee generale. Elle u'en a done pas eu de
1898 a 1900. Le changement de nom de la Societe aete" ratifle par
le due regent; elle a done ele definitivement baptisee «Society
mecklembourgeoise de la Croix-Rouge ».

Le president von Schuckmann a donn6 sa demission, pour
cause de surcroit d'occupations; il a ete remplace par le secretaire
von Hirschfeld.

L'organisation interieure de la Societe a fait un pas en avant, par
la creation d'une section locale a Grasse, laquelle pourrait deja
mettre en ligne, en temps de guerre, un lazaret de 15 lits.

Au 30 juin 1900, la Society possedait 15 comites locaux. Elle a,
en outre, enfln acquis une demeure qui lui est propre. Cette maison,
entour^e d'un jardin et situee tout pres de la gare, presente tous
les avantages possibles. Pour lui permettre l'acquisition de cet
immeuble, leComitecentralallemandluiafaiU'avanced'unesomrne
de 30,000 Mk. remboursable en trois ans.

En vue de developper les colonnes sanitaires, le Comite n'a pas
neglige d'envoyer a l'assemblee des m6decins et des chefs de
colonnes des repre'senlants qui en ont rapporte des enseignements
feconds.

Un exercice general de toutes les colonnes sanitaires mecklem-
bourgeoises a eu lieu le 9 octobre 1898 sur la place de Schwerin;
y ont pris part 15 mSdecins, 30 chefs, et 249 porteurs avec
62 civieres.

Sur l'instigation du Comite central allemand, la Societe a parti-
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